
Noviciat des Oblates
de la Fraternité Saint-Pie X

Chers Amis et Bienfaiteurs,

En lisant les Mémoires de Sœur
Lucie sur les apparitions de Notre Dame
à Fatima, le lecteur découvre, à la date
du 13 mai 1917, une description
impressionnante de la Très Sainte
Vierge Marie : « ... Nous vîmes, sur un
petit chêne-vert, une Dame, toute vêtue
de blanc, plus brillante que le soleil,
irradiant une lumière plus claire et plus
intense qu’un verre de cristal rempli
d'eau cristalline, traversé par les rayons
du soleil le plus ardent... » Le mois
suivant, le 13 juin, Sœur Lucie rapporte
les paroles si consolantes que Notre
Dame lui avait adressées lors de la
deuxième apparition : « ... Jésus veut se
servir de toi pour me faire connaître et
aimer. Il veut établir dans le monde la
dévotion à mon Cœur Immaculé…
Mon Cœur Immaculé sera ton refuge et
le chemin qui te conduira jusqu’à
Dieu. »

Parmi les saints qui ont propagé la
dévotion au très saint Cœur de la Mère
de Dieu, nous trouvons la figure de saint
Jean Eudes. Ce n’est d’ailleurs pas un
hasard si les trois petits pastoureaux,
empêchés par l’administrateur de se
rendre à la Cova da Iria le 13 août 1917,
ont été gratifiés d’une apparition de
Notre Dame le 19 août, fête de saint
Jean Eudes.

Dès 1663,
ce zélé servi-
teur avait an-
noncé un ou-
vrage qu’il
intitulera Le Cœur admirable de la très
sacrée Mère de Dieu. Ce livre publié
après sa mort survenue en 1680, traitera
des perfections du Cœur de Marie, de
ses rapports avec les trois personnes
divines, de son union avec le Cœur de
Jésus, de ses joies, de ses douleurs, de
son rôle dans l’œuvre de la Rédemption
et de la sanctification des âmes.

Ainsi, plus de deux siècles avant la
venue de Notre Dame à Fatima, saint
Jean Eudes avait contribué par cet
ouvrage remarquable à faire connaître et
aimer le Cœur de Marie. Il n’hésitait pas
à s’inspirer de la nature pour chanter les
perfections de Marie : « Qu’il est bien
vrai que le soleil, tout brillant et
éclatant qu’il est de lumière et de
beauté, n’est pourtant qu’une ombre
très obscure du Cœur de la Reine du
ciel ; puisque celui-là est le principe
seulement d’une vie terrestre, animale
et mortelle, et que celui-ci est la source
d’une vie céleste, divine et immor-
telle. »

Vos sœurs oblates de Salvan

Juin 2017
no 24

Fatima, saint Jean Eudes
et le Cœur de Marie



Le second tableau que le Créateur du
ciel et de la terre nous a voulu donner du
divin Cœur de la Reine de la terre et du
ciel, c’est le soleil. Car il ne faut pas
penser qu’il n’ait fait ce merveilleux
astre que pour être le flambeau de ce
monde ; il l’a fait aussi pour être le por-
trait des excellentes perfections du Cœur
très lumineux de la souveraine Dame du
monde. Car vous devez savoir que sa
puissance infinie ayant composé ce
grand univers de trois états ou de trois
ordres différents, qui sont : l’état de la
nature, l’état de la grâce et l’état de la
gloire, sa divine sagesse a établi une
liaison, un rapport et une ressemblance
si parfaite entre ces trois états et entre
toutes les choses qui se rencontrent dans
ces trois ordres, que tout ce qui est dans
l’ordre de la nature est une image de ce
qui se trouve dans l’ordre de la grâce, et
tout ce qui se trouve dans l’ordre de la
nature et de la grâce, est une figure de ce
qui se voit dans l’état de la gloire. De là
vient que le soleil, qui est comme le
cœur de ce monde visible, et qui est la
plus belle et la plus éclatante pièce de la
nature, n’est pourtant, avec toutes ses
brillantes lumières, qu’une ombre très

obscure de notre divin soleil, qui est le
Cœur de la Mère de Jésus.

C’est un vaisseau admirable que le
soleil, dit la sainte Parole, c’est l’ou-
vrage du Souverain. Grand est le Sei-
gneur qui l’a fait : Vas admirabile, opus
Excelsi ; magnus Dominus, qui fecit il-
lum. Mais disons du très excellent
Cœur de la Mère de Dieu, que c’est
un chef-d’œuvre incomparable de la
toute-puissante main du Très-Haut ;
que c’est l’abrégé de toutes les mer-
veilles qu’il a jamais faites dans les
pures créatures, et qui sera éternellement
l’objet des admirations et des ravisse-
ments des hommes et des Anges ; et que
grand et très grand est celui qui l’a fait,
parce que sa magnificence divine paraît
plus en ce Cœur admirable, qu’en tout
ce qu’il y a de merveilleux dans toutes
les choses créées qui sont dans l’ordre
de la nature, de la grâce et de la gloire.

Le soleil qui éclaire ce monde vi-
sible, et qui en est comme le cœur, est
tout lumineux, toute lumière, et la
source de toutes les lumières des autres
astres qui sont au ciel. Le Cœur de Ma-
rie est tout environné, tout rempli,

tout pénétré de lumière, mais
d’une lumière incomparable-
ment plus brillante et plus excel-
lente que toutes les lumières du
firmament. Il est tout lumière, et
il est après Dieu la première
source de toutes les lumières qui
éclairent le ciel de l’Église : Ego
feci in cælis ut oriretur lumen in-
deficiens…

Le soleil est le principe de la
vie végétative, sensitive et animale
de ce monde visible. Le Cœur de

Le Cœur admirable de la Très Sacrée Mère de Dieu par saint Jean Eudes

Second tableau, dans lequel le Cœur de la bienheureuse Vierge
est dépeint comme un soleil

La foule pendant le miracle du soleil,
le 13 octobre 1917



la sacro-sainte Vierge est la source de la
vie de trois grands mondes. Car premiè-
rement, nous avons
déjà vu, qu’il est la
source de la vie
d’une Mère de
Dieu, qui est un
monde beaucoup
plus rempli de cho-
ses grandes et mer-
veilleuses qui n’est
pas ce monde qui
paraît à nos yeux.

Mais j’ajouterai ici qu’il est la source
de trois vies différentes, qui se trouvent
en cette divine Mère ; à savoir : de la vie
humaine et naturelle dont son corps était
vivant pendant qu’elle était sur la terre ;
de la vie spirituelle et surnaturelle que
son âme possédait alors ; et de la vie
glorieuse et éternelle dont son corps et
son âme jouissent dans le ciel. Car,
comme tout le monde demeure d’accord
que le cœur est le principe de la vie du
corps, aussi faut-il avouer qu’il est l’ori-
gine de la vie de l’âme, tant en la terre
qu’au ciel, puisqu’il est la source de
l’amour et de la charité, qui sont la vraie
vie d’une âme chrétienne dans le temps
et dans l’éternité.

Secondement, le Cœur de la Mère de
Dieu est le principe de la vie d’un se-
cond monde, qui est infiniment plus ad-
mirable que le précédent. Quel est ce
monde ? C’est l’Homme-Dieu, rempli
d’une immensité de raretés et de mer-
veilles. Or cet Homme-Dieu est le Fils
de Marie, et par conséquent le Cœur de
Marie est la source de sa vie, puisque le
cœur de la mère n’est pas moins le prin-
cipe de la vie de son enfant que de la
sienne propre.

En troisième lieu, le Cœur de la Mère
du Sauveur est l’origine de la vie d’un
troisième monde, qui est composé de

tous les vrais enfants de Dieu qui sont
vivants de la vie de la grâce en la terre,

et de la vie de la
gloire dans le ciel.
Car, après Dieu,
ils tiennent l’une
et l’autre vie, de la
Mère de celui qui
est leur chef, et
dont ils sont les
membres ; et ils en
ont l’obligation à
son très saint

Cœur, lequel, par sa très profonde humi-
lité, par sa pureté virginale et par son
amour très ardent, l’a rendue digne
d’être la Mère de Dieu et de tous les
enfants de Dieu. Saint Chrysostome a
bien raison de dire que le cœur de saint
Paul est : Totius orbis cor, « le cœur de
tout le monde ». Hinc enim , dit-il, Spiri-
tus vitæ in omnia suppeditatus est, mem-
brisque Christi datus. « Car c’est par le
moyen de ce cœur apostolique que l’Es-
prit de la vraie vie a été répandu sur
toutes choses, et qu’il a été donné aux
membres de Jésus-Christ. » Mais com-
bien davantage cela se peut-il et se doit-
il dire du Cœur très charitable de la
Reine des Apôtres ? Oui, oui, c’est le
cœur de tout l’univers, c’est le cœur du
ciel et de la terre, c’est le cœur de
l’Église militante, souffrante et triom-
phante ; puisque le Saint-Esprit nous fait
chanter : Vitam datam per Virginem,
gentes redemptæ plaudite : « Ô toutes
les nations qui avez été rachetées par le
précieux sang de Jésus, réjouissez-vous,
donnez louange à votre Rédempteur et à
sa glorieuse Mère ! Vous étiez condam-
nés à la mort éternelle, mais le Fils de
Marie vous en a délivrés, et la Mère de
Jésus vous a redonné la vie, et la vie
éternelle, en vous donnant son Fils qui
est la vie essentielle et la source de toute
vie… »

Lucie, François et Jacinthe de Fatima :
apôtres du Cœur Immaculé de Marie



Le soleil est en perpétuel mouvement
depuis sa création, et sa course est si
prompte que, selon le calcul des mathé-
maticiens, il fait en chaque heure plus
d’un million de lieues. Aussi le Cœur
sacré de la Mère de belle dilection a
toujours été, depuis le moment de son
immaculée Conception, dans un mou-
vement continuel d’amour vers Dieu
et de charité vers le prochain ; et pen-
dant que cet admirable Soleil a été en la
terre, il a couru ou plutôt volé avec tant
de vitesse dans les voies de la sainteté,
que la vitesse du soleil matériel n’est
qu’une ombre et une figure de celle-là.
Car notre divin Soleil a plus fait de che-
min incomparablement, en la course
mystique et surnaturelle qu’il a faite
dans le monde de la grâce, que le soleil
qui tourne alentour de ce monde visible
ne fait pas en la sienne.

La divine Parole nous apprend que le
soleil est le tabernacle de Dieu : In sole
posuit tabernaculum suum. Mais com-
bien davantage cela est-il vrai du Cœur
de la très précieuse Vierge ? Aussi saint
Ambroise explique d’elle ces paroles,
qu’il faut appliquer spécialement à son

Cœur, dans lequel Dieu fait sa demeure
beaucoup plus glorieusement et opère
choses infiniment plus grandes que dans
le soleil. J’entends le Père éternel qui dit
que le trône de son Fils est comme un
soleil devant sa face : Thronus ejus sicut
sol in conspectu meo. Or quel est ce
trône du Fils de Dieu, sinon le Cœur de
sa très chère Mère, lequel par consé-
quent est ce Soleil toujours brillant de-
vant la face du Père des lumières ?

Le soleil matériel répand sa lumière,
sa chaleur et ses influences sur toutes les
choses corporelles qui sont en la terre ;
mais ce Soleil mystique répand ses
saintes lumières, ses divines chaleurs et
ses célestes influences partout, dans le
ciel et dans la terre, sur les hommes et
sur les Anges : Non est qui se abscondat
a calore ejus. Celui-là réjouit par son
aspect tous les habitants de ce monde
élémentaire ; mais celui-ci béatifie tout
l’univers par la très grande et presque
immense charité dont il est rempli au
regard de toutes les créatures de Dieu :
Gaudium annuntiat universo mundo.
C’est la consolation des âmes qui souf-
frent dans le purgatoire. C’est la réjouis-
sance des fidèles qui sont sur la terre.
C’est la jubilation des Anges et des
Saints qui sont au ciel. C’est la complai-
sance et les délices de la très sainte Tri-
nité. C’est la joie universelle de tout le
monde, dit saint Germain, patriarche de
Constantinople : Commune mundi gau-
dium. C’est un océan inépuisable de
joie, dit saint Jean Damascène : Gaudii
pelagus inexhaustum.

Otez ce soleil qui éclaire le monde
sensible, dit saint Bernard, que devien-
dra le jour ? Otez Marie, l’étoile de la
mer, ou bien ôtez le Cœur de Marie, vrai
soleil du monde chrétien, qu’arrivera-t-
il, sinon que nous demeurerons envelop-
pés dans des horribles ténèbres et ense-
velis dans l’ombre de la mort ?…



Les besoins du NoviciatLes besoins du Noviciat

Les dimanches et jours de fête nous avons à cœur de laisser nos places de par-
king du Noviciat à la disposition des fidèles assistant à la sainte messe dans notre
chapelle. Nos voitures sont alors déplacées sur un parking juxtaposé aux places de
parking de l’immeuble voisin « L’Arpille ».

Depuis plusieurs années, ce parking est fortement abîmé et rend de plus en plus
difficile l’intervention du chasse-neige. Vu les importants trous et la déformation
du goudron, nos voisins ont décidé de refaire ces places de parking au cours de l’été.
Pour la dernière parcelle de ce parking qui nous appartient, le devis s’élève à
Fr. 8’482,85.

En cette année du centenaire des apparitions de Notre-Dame à Fatima, une
neuvaine de messes en l’honneur du Cœur Immaculé de Marie sera célébrée pour
vous en profond remerciement pour votre fidèle soutien du Noviciat Sainte-Thérèse.
Que Notre Dame vous comble des grâces célestes de son divin Fils !

Ô très bon Cœur de ma Reine, ô
mon très aimable Soleil, que bienheu-
reux sont les cœurs qui vous aiment !
Que bienheureux sont les esprits qui
étudient vos excellences, et bienheu-
reuses les langues qui les prêchent et qui
les chantent ! Que bienheureux sont les
yeux qui vous contem-
plent ! Plus ils vous con-
templent, plus ils dési-
rent vous contempler et
plus ils reçoivent de lu-
mière et de vigueur pour
le faire…

Ô beau Soleil, éclai-
rez nos ténèbres, échauf-
fez nos froideurs, dissi-
pez les nuages et les
troubles de nos esprits,
embrasez nos cœurs de
vos feux sacrés, répan-
dez sans cesse vos
douces influences dans nos âmes, afin
que toutes les vertus chrétiennes y fleu-
rissent, et qu’elles soient fécondes et
fertiles en toutes sortes de bonnes

œuvres. Faites, par votre entremise en-
vers la divine Bonté, que nous vivions
en la terre de la vie du ciel, et que nous
n’y cherchions jamais aucune joie que la
joie des enfants de Dieu, qui n’en veu-
lent point d’autre que de plaire à leur
très aimable Père et de suivre en toutes

choses sa très adorable
volonté.

Ô divin Soleil, faites
que notre cœur soit
comme une glace bien
polie et bien claire, et
ayez agréable de vous y
dépeindre et imprimer
vous-même, afin qu’il
porte en soi une image
parfaite de votre humili-
té, de votre pureté, de
votre soumission à la
divine Volonté, de votre
charité, de votre amour,

de votre sainteté et de toutes vos autres
vertus et perfections, et ce pour la seule
gloire de celui qui ne l’a fait que pour
lui-même.

Saint Jean Eudes



Lundi 5 décembre : Nous souhaitons la bienvenue à notre nouvelle postulante
Michelle, venue directement de Manille. Avec elle, notre communauté comptera
désormais trois Philippines.

Dimanche « Gaudete » 11 décembre : En
ce troisième dimanche de l’Avent,
M. l’abbé Niklaus Pfluger, venu de la
Maison généralice de Menzingen, préside
la cérémonie du premier engagement de
notre novice kenyane. Sœur Mary Bridget
est entourée pour ce pas important dans la
vie religieuse par un de ses frères et un
neveu qui n’ont pas hésité à entreprendre
le long voyage de Nairobi à Salvan.

Cependant, ils ne sont pas les seuls à représenter l’Afrique en ce jour de fête. La
présence de Sœur Irène de Jésus, Sœur Missionnaire de Jésus et Marie au Kenya,
venue de France à l’occasion de son séjour en famille, témoigne des profonds liens
qui unissent cette jeune congrégation religieuse aux sœurs oblates. En effet, en
attendant la fondation des Sœurs Missionnaires, érigées en mars 2011 par S. E.
Mgr Fellay, nous avons eu la joie de l’accueillir pour une année de formation au
Noviciat Sainte-Thérèse.
Jeudi 22 décembre : A l’âge de 104 ans, Sœur Marie-Véronique, l’aînée des
sœurs oblates, rend son âme à Dieu. Depuis 2009, elle était pensionnaire à la
maison de retraite du Brémien Notre-Dame après avoir exercé son apostolat dans
différentes écoles de la Tradition. Dans sa notice nécrologique, il est rapporté que
« la Providence a voulu que saint François de Sales soit de sa famille ». Il est aussi
fait mention de son zèle pour le salut des âmes, car « elle s’intéressait avec une
profonde sollicitude aux personnes qui venaient la voir et offrait prières et
souffrances à toutes les intentions qu’on lui confiait. » RIP.
Mardi 3 janvier : Tout en suivant les pas de S. E. Mgr Lefebvre dans la ville de
Fribourg – ville dans laquelle la Fraternité Sacerdotale Saint-Pie X a été érigée en
1970 par S. E. Mgr François Charrière – les postulantes découvrent en ce temps de
Noël plusieurs sanctuaires et de belles crèches. Dans la cathédrale Saint-Nicolas,
elles se recueillent avec reconnaissance près de la dalle donnant accès à la crypte
dans laquelle S. E. Mgr François Charrière a trouvé son dernier repos.
Lundi 9 janvier : Entouré de nombreux prêtres, séminaristes, sœurs et fidèles,
S. E. Mgr Bernard Fellay célèbre dans l’église du Cœur Immaculé d’Écône les
funérailles de son père, M. Guy Fellay. Dans les années 1971-72, M. Fellay, alors
directeur de la centrale électrique, avait généreusement prêté à S. E. Mgr Lefebvre
un local de l’usine et deux chambres afin d’accueillir une partie des nouveaux
séminaristes, faute de place dans le bâtiment Saint-Bernard. Aujourd’hui, cette
œuvre de renouveau du sacerdoce compte six séminaires et plus de 600 prêtres.
C’est assurément une grande consolation d’avoir été du nombre de ceux qui ont
soutenu notre cher fondateur dès les premières années !
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Mercredi 25 janvier : Quel bonheur de pouvoir accueillir deux nouvelles
postulantes ! L’arrivée des Mexicaines à l’aéroport de Genève tarde un peu, mais
donne à nos sœurs l’occasion de consoler une mère de famille du Venezuela qui
leur confie ses problèmes et qui accepte volontiers les médailles miraculeuses
offertes par les sœurs. Tout est bien qui finit bien : Adriana et Bianca, équipées de
leurs bagages, rejoignent enfin le Noviciat.
Dimanche 5 février : La fête de sainte
Agathe coïncide cette année avec le
5e dimanche après l’Épiphanie. Désireuses
d’offrir aux fidèles et aux voisins les pains
de sainte Agathe, les sœurs se sont mises à
l’œuvre la veille, profitant de l’occasion
afin de montrer aux postulantes comment
tresser les pains à un ou à deux brins. Que
ces pains bénis à l’issue de la sainte
messe – puissant sacramental contre le
péril du feu – protègent tous ceux qui les ont reçus !
Dimanche 12 février : M. l’abbé Bochkoltz, missionnaire de la Fraternité Saint-
Pie X en Océanie, célèbre la messe dominicale et prêche sur son apostolat en
Nouvelle-Calédonie. En effet, l’origine de cette mission remonte à Clovis, chef de
la tribu de Gouaraoui, qui envoya une lettre à notre cher fondateur avec la seule
inscription « Monseigneur Lefebvre, Suisse », afin d’avoir la messe traditionnelle.
M. l’abbé conclut son sermon en montrant que l’essentiel n’est pas dans tel ou tel
lieu d’apostolat, mais qu’à la suite de saint Jean Bosco, à la question « Où est-ce
que vous allez ? », nous puissions répondre : « Je vais au Ciel ! »
Jeudi 16 février : Sœur Mary Bridget quitte dans la matinée le Noviciat pour sa
première nomination à l’école St. Michael’s en Grande-Bretagne, où quatre sœurs
oblates se dévouent déjà au service des prêtres et des enfants.

Mardi 21 mars : A la fin de la messe chantée de saint
Nicolas de Flue à l’occasion du 600e anniversaire de sa
naissance, le vibrant chant intitulé « au Bienheureux
Nicolas de Flue » sur une musique de M. l’abbé Joseph
Bovet, résonne dans notre chapelle. Parmi les couplets,
relevons celui-ci qui caractérise si bien le saint patron et
protecteur de la Suisse : « Bienheureux dont la divine
Hostie, pendant vingt ans fut le seul aliment, mettez en
nous, pour cette Eucharistie, un saint désir, un attrait
tout-puissant ».
Premier samedi du mois – 6 mai : Depuis le mois de
janvier, une fois par mois, la sainte messe en l’honneur
du Cœur Immaculé de Marie est offerte aux intentions
des amis et bienfaiteurs et des sœurs du Noviciat pour
préparer le grand événement du centenaire de Fatima.
Daigne Notre Dame ouvrir son Cœur qui est un trésor
inestimable, contenant toutes les véritables richesses deTrône               pour

le mois de           Marie
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la terre et du ciel. Après la sainte messe, une délégation de sœurs se rend au
pèlerinage d’Écône à Saint-Maurice dans le but de demander des vocations
sacerdotales et religieuses.

Samedi 13 mai : Après la récitation du chapelet, nous renouvelons la consécration
du Noviciat au Cœur Immaculé de Marie. Afin de marquer d’une manière spéciale
le centenaire des apparitions de Notre Dame à Fatima, la communauté de Salvan se
rend au Séminaire d’Écône pour la procession aux flambeaux en l’honneur du
Cœur Immaculé de Marie et le Salut du Saint-Sacrement.

Dimanche 21 mai : En ce 5e dimanche après
Pâques, le Supérieur de la Maison autonome
d’Espagne, M. l’abbé Brunet, remet l’habit
religieux des sœurs oblates à une postulante
originaire du Pérou. Les chemins de la divine
Providence sont admirables ! Elle a eu la grâce de
découvrir la Fraternité Saint-Pie X et la sainte
messe tridentine au Maroc, pays desservi
occasionnellement par le prieuré de Madrid. Dans
son sermon, M. l’abbé mentionne que le rituel de la
prise d’habit met en valeur le fait qu’on donne à la
sœur une croix et un chapelet qui seront l’objet de
sa méditation tout au long du Noviciat. Rappelant
en ce mois de mai la particularité du centenaire des
apparitions de Fatima où Notre Dame a enseigné
spécialement la prière du chapelet, il développe à
travers les mystères joyeux du Rosaire les vertus qui composent un programme de
vie religieuse pouvant être appliqué à la vie cachée du Noviciat.

Sr Maria Clara pendant
son acte d’offrande


